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RÉSUMÉ
Les trois incisives biperforées découvertes les unes près des autres à l’entrée de la Grotte de Praileaitz I proviennent de deux jeunes 

bouquetins et faisaient vraisemblablement partie à l’origine d’un même objet de parure, qui devait comporter d’autres ornements. Ces 
résultats étayent l’hypothèse d’une occupation brève du site pendant le Magdalénien inférieur cantabrique.

LABURPENA 
Praileaitz I haitzuloaren sarreran, elkarrengandik hurbil, bi basahuntz gazteren hiru ebakortzak aurkitu ziren, eta ziur aski zulo bina zituz-

tenak, eta ziur aski beste ale gehiago ere izango zituen apaingarri baten parte izango ziren. Emaitza hauek, Behe Madeleine kantauriarrean, 
gunearen okupazio labur baten hipotesia baieztatzen dute.   

ABSTRACT
We submit three perforated ibex incisors discovered close to one another in a Lower Magdalenian level at the entrance of the Praleaitz 

I Cave to an archaeozoological and technological analysis to determine the species and age of the animal, the anatomical position of the 
teeth, the manufacturing techniques, the objects’ lifespan, and the possible reasons for their loss or disposal. Results indicate that the three 
incisors come from two different young adult ibexes. Microscopic observation allows for the identification of probable traces of extraction, 
markings made to position the tool used to perforate the teeth, and features demonstrating that the perforations were carried out by rotation 
and from two sides. We also identified decorative lines and notches, residue of red pigment, and use-wear on the perforation edges and 
on the apical region of the root. Comparison of these features with those observed on three perforated ibex incisors from Aitzbitarte, com-
ing from a single animal, suggests that the incisors from Praileaitz I were originally integrated in a single large beadwork that included other 
ornaments, and of which the thread broke, probably at the site. These findings are in accordance with the hypothesis of a short occupation 
of the site during the Cantabrian Lower Magdalenian.

RESUMEN
Los tres incisivos con doble perforación descubiertos, cerca los unos de los otros, en la entrada de la cueva de Praileaitz I provienen de 

dos jóvenes cabras montesas y, probablemente, eran originalmente parte del mismo objeto de adorno, que debía incluir otros elementos 
de adorno. Estos resultados apoyan la hipótesis de una breve ocupación del sitio durante el Magdaleniense Inferior cantábrico.
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Allée Geoffroy St Hilaire, CS50023, F-33615 PESSAC CEDEX. marian.vanhaeren@u-bordeaux.fr
(2) DST-NRF Centre of Excellence in Palaeosciences, Evolutionary Studies Institute, University of the Witwatersrand, Private Bag 3, WITS 
2050, Johannesburg, South Africa.
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1.- INTRODUCTION

Les travaux menés au cours de la dernière décennie 
sur les objets de parure préhistoriques ont mis en évi-
dence que le contexte archéologique et la matière dans 
laquelle ils ont été réalisés déterminent en grande partie 
leur potentiel d’information (VANHAEREN, 2002, ÁLVA-
REZ FERNANDEZ, 2006, BONNARDIN, 2009, RIGAUD, 

2011). Les parures associées à des sépultures primaires, 
les lots d’ornements découverts groupés et les parures 
issues de sites occupés pendant une courte durée re-
présentent des cas privilégiés. Ils garantissent en effet 
une certaine contemporanéité qui offre, à l’échelle des 
temps préhistoriques, une image instantanée des prati-
ques liées à la parure chez un seul groupe humain, voire 
un seul individu. Aussi, certaines matières premières se 

Fig. 1. Distribution spatiale des trois incisives de 
bouquetin perforées découvertes dans le niveau 
du Magdalénien ancien à Praileaitz I. Les cercles 
blancs correspondent aux pendeloques en pie-
rre (cf. D’ERRICO et al., 2017, PEÑALVER et al., 
2017), le cercle en pointillés à l’emplacement d’un 
foyer. / Spatial distribution of the three ibex incisors 
from the Lower Magdalenian layer of Praileaitz I. 
White circles indicate the spots where the stone 
pendants were found (cf. D’ERRICO et al., 2017,  
PEÑALVER et al., 2017), the dotted line corres-
ponds to the location of a hearth.
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prêtent plus que d’autres à l’identification de compor-
tements propres à une personne ou à un groupe res-
treint. Ainsi, les dents ou les valves de coquillages, qui 
possèdent des traits phénotypique distinctifs ou qui, par 
leur usure, patine, âge, facettes de contact, peuvent être 
reliées à un seul organisme, donnent la garantie d’une 
contemporanéité. Elles permettent également, par l’ana-
lyse des traces d’aménagement et d’usure, de saisir la 
variabilité individuelle ou d’un groupe restreint dans la fa-
brication et les utilisations des objets. Cette approche, 
appliquée à des parures associées à des ensembles clos 
datés du Paléolithique et du Mésolithique (VANHAEREN, 
D’ERRICO, 2003; RIGAUD, 2011; HENSHILWOOD, 
D’ERRICO, 2005), a permis de proposer des hypothèses 
sur la fonction de la parure et sur la nature et l’étendue 
des réseaux d’échanges dans ces sociétés. Les résultats 
que l’on obtient en étudiant la parure dans ces contextes 
peuvent également être lus comme des référentiels per-
mettant d’affiner l’analyse d’objets de parure découverts 
dans des sites pluristratifiés ne permettant pas de discri-
miner des fréquentations de courte durée.

Dans cette étude nous soumettons les dents perfo-
rées découvertes à l’entrée de la Grotte de Praileaitz I, et 
attribuées au Magdalénien inférieur cantabrique (PEÑAL-
VER, MUJIKA, 2003), à une analyse archéozoologique et 
technologique dans l’objectif d’affiner l’identification du 
support (espèce, rang de dents, âge de l’animal), de ca-
ractériser les techniques de perforations et de décor, de 
reconstituer le mode d’attache, la durée d’utilisation et la 
raison de l’abandon ou de la perte de ces objets. Les ré-
sultats de ces analyses prennent toute leur valeur quand 
ils sont lus à la lumière des informations contextuelles 
fournies par la fouille de ce site exceptionnel (PEÑALVER, 
MUJIKA, 2003, PEÑALVER et al., 2017, PEÑALVER et 
al., 2006, PEÑALVER, SAN JOSE, 2008).

2.- CONTEXTE ARCHÉOLOGIQUE

Localisée dans une colline calcaire le long de l’avant 
dernier méandre du Deba, la grotte de Praileaitz I  (Deba, 
Gipuzkoa) a livré trois incisives de bouquetin perforées 
dans le même niveau que les pendeloques en pierres 
(D’ERRICO et al., 2017, PEÑALVER et al., 2017) et les 
blocs d’ocre (D’ERRICO et al., 2017, PEÑALVER et al., 
2017). Ce niveau est attribué à un Magdalénien ancien 
daté par quatre dates 14C et calibrée par IntCal13 (Beta 
162880 AMS : 15.190±50 BP (18311 – 18610 cal. BP), 
Beta 162880  :15.300±50 BP (18427 - 18720 cal. BP), 
GrA 20464  : 15.460±100 BP (18516 – 18917 cal. BP), 
GrA 24685 : 15.530±100 BP (18577 – 18979 cal. BP) et 
GrA 24688  : 15.810±110 PB (18824 – 19391 cal. BP)) 
d’environ 15 500 BP (PEÑALVER, MUJIKA, 2003, PEÑAL-
VER et al., 2017, PEÑALVER et al., 2006, PEÑALVER, 
SAN JOSE, 2008), ce qui correspond à un évènement 
froid appelé « Heinrich 1 » vers la fin du dernier maximum 
glaciaire (STANFORD et al., 2011).  Ces trois incisives de 
bouquetin ont été découvertes à l’entrée de la grotte dans 
les carrés C12 et D12 (Fig. 1), tout près de deux grandes 

pendeloques en pierre décorées trouvées dans le carré 
B12 (D’ERRICO et al. 2017, PEÑALVER et al., 2017). 

3.- MÉTHODES D’ANALYSE

La latéralisation des incisives de bouquetin transfor-
mées en pendentifs et l’estimation de l’âge des animaux 
a été effectuée en se basant sur la collection d’anatomie 
comparée du laboratoire PACEA et sur les critères pro-
posés par Couturier (1962) et Ratti et Habermehl (1977). 
Les dimensions des perforations, la distance entre le 
centre des deux perforations et la distance entre la perfo-
ration centrale et le bord occlusal ont été mesurées avec 
un pied à coulisse digital. Les quatre faces des incisives 
ont été digitalisées avec un scanner Epson Perfection à 
une résolution de 1200 dpi. Les dents ont été observées 
à la loupe binoculaire pour documenter toute trace d’in-
tervention humaine. Ces traces ont été photographiées 
à l’aide d’une loupe binoculaire Wild M3C équipée d’une 
caméra digitale Nikon coolpix 995. Ces photographies 
ont servi de support pour enregistrer la localisation des 
traces microscopiques identifiées. Les caractères mi-
croscopiques permettant de reconstituer la démarche de 
l’artisan (traces d’extraction, technique de perforation et 
production du décor, utilisation du même outil, etc.) et 
l’utilisation des objets (usures liées au port des objets, 
traces de pigment etc.) ont également été repérés et do-
cumentés photographiquement. L’interprétation de ces 
traces s’est appuyée sur les critères proposés par d’Er-
rico (1993, 1998), Fritz (1999), Blumenshine et al. (1996), 
d’Errico et Vanhaeren (1999, 2002).

4.- RÉSULTATS

Nous avons identifié les trois dents biforées (Fig. 
2) comme étant des incisives de bouquetin (Tabl. 1). 
Il s’agit de deux I2/3 gauches (P.A.12C.267.15 et 
P.A.12C.270.16) et une I1/2 droite (P.A.12D.266.27). Les 
incisives P.A.12C.270.16 et P.A.12D.266.27 appartien-
nent certainement au même individu. Cela est suggéré 
à la fois par le degré d’usure identique de leurs faces 
occlusales et par deux caractères phénotypiques inter-
prétés comme individuels  : des lignes de croissances 
semblables et très marquées sur la face mésiale et la pré-
sence d’une bande plus sombre traversant horizontale-
ment la couronne à la même hauteur sur les deux dents. 
L’incisive P.A.12C.267.15 ne possède pas ces caractères 
et la facette d’usure qu’elle présente sur sa face mésiale 
n’a pas de correspondant sur la face distale de l’incisive 
P.A.12C.270.16, incisive qu’elle aurait pourtant côtoyée 
si elles provenaient du même individu.

L’âge des deux bouquetins dont proviennent ces 
dents peut être estimé en considérant l’état d’usure de 
la surface occlusale et le dégrée de fermeture de la ca-
vité pulpaire. Chez le bouquetin, les I2/I3 remplacent les 
incisives déciduales entre 28 et 38 mois (COUTURIER, 
1962, RATTI, HABERMEHL, 1977). Une facette d’usure 
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concave qui laisse apparaître, comme dans notre cas, la 
dentine jaunâtre, se développe un an après l’éruption de 
l’incisive permanente. Le foramen apical s’obture, quant à 
lui, avant l’âge de 6 ans sur les I1-3. L’âge des deux bou-
quetins dont proviennent ces trois incisives doit être com-
pris entre 3,5 et 6 ans. Il s’agit donc de jeunes adultes.

L’étude microscopique de la dent P.A.12C.267.15 
(Fig. 3) révèle sur la face mésiale deux incisions parallèles, 
produites par la même pointe, qui relient les deux perfo-
rations et qui semblent avoir été gravées avant celles-ci 
(Figs.  2 et  3a-c). Une strie semblable aux précédentes 
traverse obliquement la face distale (Figs. 2 et 3d-e). 
Deux incisions, courtes, produites par un tranchant, sont 
présentes sur le bord disto-linguale (Figs. 2 et 3e). De ra-
res incisions rayonnent du bord de la perforation proche 
de l’apex (Fig. 3a,b). Ces dernières sont probablement 
dues à une préparation de la surface pour caler la pointe, 
préalablement à la perforation de la racine, obtenue par 
rotation bipolaire d’une pointe lithique. Les traits qui re-
lient les deux perforations semblent être le résultat d’une 

gravure intentionnelle plutôt que d’un procédé techni-
que destiné à réduire l’épaisseur de la racine. Les stries 
restantes sont difficiles à interpréter. Elles ressemblent à 
des stries de découpe et pourraient avoir été laissées au 
cours de l’extraction de la dent. Les stries de rotation sur 
les bords des perforations de cette dent sont presque 
entièrement effacées par l’usure due au lien. L’usure crée 
également une zone polie entre la perforation apicale et 
l’extrémité de l’apex (Fig. 3b).

La dent P.A.12C.270.16 a été légèrement raclée 
avec une pointe lithique, au niveau du collet, sur ses 
faces mésiale et distale (Fig. 4c, f). La racine a été en-
suite perforée par rotation bipolaire. Les perforations ap-
paraissent, sur cette dent, moins usées que sur la dent 
P.A.12C.267.15. De plus, celle proche de l’apex (Fig. 4a) 
présente une usure plus intense que celle située près 
du collet (Fig. 4c). La couronne a été décorée avec trois 
encoches sur son bord mesio-vestibulaire et quatre sur 
son bord disto-vestibulaire (Figs. 2 et 5a). Ces encoches 
ont été produites par le mouvement de va et vient d’un 

Tabl. 1. Informations concernant les incisives de bouquetin perforées de Praileaitz I. / Analytical data on the perforated ibex incisors from 
Praileaitz I.

Fig. 2. Haut : quatre faces des trois 
incisives de bouquetin biforées dé-
couvertes à Praileaitz I. Bas : relevé 
des traces anthropiques identifiées sur 
ces dents (bleu : traits gravés ; vert : 
encoches, gris : traces de découpe ; 
rouge : traces d’usure). Échelle = 1 
cm. / Top: four aspects of each of the 
three biforated ibex incisors from Prai-
leaitz I. Bottom: drawing indicating the 
location of the modifications identified 
on these teeth (blue: engraved lines, 
green: notches, grey: cut marks, red: 
use-wear). Scale = 1 cm.
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même tranchant, non retouché. Des résidus de pigment 
rouge ont été détectés sur la racine et la couronne de 
cette dent (Fig. 4). Leur présence à l’intérieur des enco-
ches (Fig. 5a) suggère que celles-ci devaient à l’origine 
être mises en exergue par le pigment.

La racine de la dent P.A.12D.266.27 présente sur 
son bord mésio-lingual une série de stries de découpe 
obliques, à mettre probablement en relation avec l’ex-
traction de la dent (Figs. 2 et 6b). Comme dans le cas 
précédent les perforations ont été réalisées par rotation 
et celle proche de l’apex (Fig. 6a, d) apparaît plus usée 
que celle réalisée sur le collet (Fig. 6c, f). La face mésiale 
de la racine est affectée par une usure qui aplanit sa sur-
face (Fig. 2). Le bord mesio-vestibulaire de la couronne 
est décoré avec deux encoches réalisées par le même 
tranchant lithique non retouché (Fig. 5b). Des résidus mi-
croscopiques de pigment rouge sont présents sur la face 
mésiale de la racine et autour de la perforation centrale.

Les variables métriques révèlent une remarquable 
homogénéité dans la taille des six perforations présentes 
sur ces incisives et dans la distance entre les perfora-
tions situées sur le collet et le bord occlusal (Tabl. 1). Il en 
est de même pour la distance entre les perforations sur 
les dents P.A.12C.270.16 et P.A.12D.266.27, celle sur la 
dent P.A.12C.267.15 étant, par contre, nettement infé-
rieure (Tabl. 1).

5.- DISCUSSION ET CONCLUSION

Les dents P.A.12C.270.16 et P.A.12D.266.27 se dis-
tinguent de la dent P.A.12C.267.15 pour avoir été pré-
levées sur le même individu, posséder des perforations 
équidistantes, avoir des couronnes décorées avec des 
encoches, présenter des perforations avec le même pa-
tron d’usure et conserver des résidus de pigment rouge. 

Fig. 3. Macrophotos des faces distale (a-c) et mésiale (d-f) de l’incisive de bouquetin P.A.12C.267.15 de Praileaitz 
I. Échelles = 250 µm. / Macrophotos of the distal (a-c) and mesial aspects (d-f) of the ibex incisor P.A.12C.267.15 
from Praileaitz I. Scales = 250 µm.
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Fig. 4. Macrophotos des faces distale (a-c) et mésiale (d-f) de l’incisive de bouquetin P.A.12C.270.16 de Praileaitz 
I. Échelles = 250 µm. / Macrophotos of the distal (a-c) and mesial aspect (d-f) of the ibex incisor P.A.12C.270.16 
from Praileaitz I. Scales = 250 µm.

Fig. 5. Macrophotos des couronnes décorées des incisives de 
bouquetin P.A.12C.270.16 (a) et P.A.12D.266.27 (b) de Praileaitz I. 
Échelles = 250 µm. / Macrophotos of the decorated tooth crowns 
of ibex incisors P.A.12C.270.16 (a) and P.A.12D.266.27 (b) from 
Praileaitz I. Scales = 250 µm.

Il est très probable, à la lumière de ces observations, 
que ces deux pendentifs on été fabriqués et décorés 
par la même personne, qu’ils étaient intégrés à l’origi-
ne dans la même parure et qu’ils ont été abandonnés 
ou perdus au même moment. Même s’il est difficile 
de le démontrer, la dent P.A.12C.267.15 pourrait éga-
lement faire partie de la même parure en considérant 
sa proximité spatiale avec les deux autres incisives et 
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la forte ressemblance dans la technique et la taille des 
perforations. Les trois incisives perforées de bouquetin 
découvertes dans les couches gravettiennes d’Aitzbitarte 
représentent, à notre connaissance, le seul cas connu 
de dents de cette espèce pour lesquelles il a été montré 
qu’elles provenaient du même bouquetin et avaient pro-
bablement été perforées par le même artisan (D’ERRICO, 
VANHAEREN, 1999). Le fait que la variabilité dimension-
nelle des perforations sur les dents de Praileaitz soit infé-
rieure à celle observée à Aitzbitarte penche pour une at-
tribution de la dent P.A.12C.267.15 au même collier. Il est 
intéressant aussi de remarquer à ce propos que la perfo-
ration centrale est située, sur les trois dents de Praileaitz, 
exactement à la même distance du bord occlusal (Tabl. 
1), choix permettant d’aligner les bords occlusaux dans 
un dispositif de parure dans lequel les incisives sont jux-
taposées. Ce fait penche également pour une intégration 
de la dent P.A.12C.267.15 au sein du même dispositif 

de parure. Les quelques différences observées dans le 
degré d’usure des perforations ne contredisent pas l’hy-
pothèse d’une provenance du même collier. Elles peu-
vent dépendre de la localisation des objets au sein du 
dispositif de parure et de l’intensité des frottements qui 
en découlent. En somme, nos résultats montrent que ces 
incisives faisaient vraisemblablement partie d’un même 
dispositif de parure (collier, bracelet, bandeau etc.) arrivé 
sur le site en tant qu’objet fini et déjà usé. Le fait que tou-
tes les perforations soient entières suggère que la cas-
sure du fil d’attache est la raison la plus probable pour 
la perte de ces incisives. Il est logique de penser que 
l’objet d’origine devait être composé d’un nombre plus 
important d’incisives et que lors de sa fracture certains 
ont été récupérés en vue de leur réutilisation et d’autres 
irrémédiablement perdus. Ces résultats s’accordent avec 
l’hypothèse d’une occupation ponctuelle de la cavité au 
cours du Magdalénien inférieur cantabrique.

Fig. 6. Macrophotos des faces distale (a-c) et mésiale (d-f) de l’incisive de bouquetin P.A.12D.266.27 de 
Praileaitz I. Échelles = 250 µm. / Macrophotos of the distal (a-c) and mesial aspect (d-f) of the ibex incisor 
P.A.12D.266.27 from Praileaitz I. Scales = 250 µm.
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